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Dérushage de témoignage 

Personne(s) interviewée(s) Lyvia CERVO Date(s) de naissance 1927 

Sujet (principal) du témoignage Mémoire de .... 

Date d'enregistrement 28/05/2003 

 

Time Code 

0:00:00 Générique MPV 

0:00:40 Présentation  par Claude Breteau de l’Association d’Histoire Locale de Grigny. Sable et pierre 

meulière : exploitation artisanale, puis industrielle. Famille Piketti. 

Emigration italienne  (Grigny: petite Italie). 

0:03:00 Présentation de Lyvia Cervo. Elle a travaillé à la Ferme de 1941 à 1945. 

Culture de blé, avoine, orge et fourrage. 

0:04:30 Ils sont dans la pièce où on stockait le fourrage. Bergerie. Arrachage des pommes de terre sous la 

pluie et ramassage dans le froid. Colza au fléau. 

0:07:45 Les hommes partaient au travail le matin à 7h et les femmes à 7H½. 

Personnel : 7 à 8 femmes et 6 hommes. Animaux : 10 chevaux, 8 à 10 bœufs, vaches. 

Tracteurs. Forgeron. 

0:10:00 Blé d’hiver et blé de printemps. Vaches laitières. 

0:12:15 Naissance le 15 août 1927 à Grigny. Père arrivé en France à 18 ans, en passant par les Alpes à pied. 

De Vintimille, il part en Lorraine où il travaille pendant 2 ans dans les mines. Ayant de la famille à 

Grigny, il y vient pour travailler dans les sablières. 

0:15:20 Il vivait dans une pièce à trois.  

0:16:40 En Italie, il vivait dans un hameau à flanc de montagne. 

0:17:40 Bijou à la Madone : coutume religieuse. Grand mère veuve à 36 ans avec 9 enfants. 

0:20:40 La cantine. Les Italiens célibataires y mangeaient et dormaient.  

0:22:20 La cantine Cervo : c’était une grande baraque en bois avec 2 salles à manger et une salle de bain. Il 

y avait 6 chambres dans la cour, avec 3 places par chambre. 

0:25:00 C’était aussi un café, où on jouait aux cartes et aux boules. 

Il y avait un poêle dans la salle à manger. 

0:27:30 Le dimanche matin, on faisait la grande toilette dans la chambre. 

0:28:30 Anecdote : chauffage d’alcool dans une cuvette pour chauffer. 

0:29:20 «Pas de sou en poche, mais toujours bien habillé, toujours chanter» 

0:29:50 Départ au travail au petit matin avec la soupe dans la gamelle. 

Retour le soir vers 6/7h. Souper et au lit. 

0:32:00 Métier dur. Mains crevassées. Lavage dans de l’eau graisseuse. 

0:34:30 Roussette : pâte de blé pour circonstances, ça faisait boire. 

0:35:20 Tuerie de cochons. Boudins, saucisses, choucroute. Les femmes n’y assistaient pas. 

0:37:45 Travail le samedi. Dimanche repos. Jeu de carte. Vin rouge. 

0:39:30 Relations avec la famille en Italie. Le facteur de Ris Orangis apportait les fromages venant d’Italie. Il 

était très sympa et recevait des pourboires. 

0:41:30 Son père chez le coiffeur s’occupait du rasage. 

0:42:15 Bals clandestins pendant la guerre. Kermesse. Ste Barbe, fête des pompiers et artificiers. Cinéma 

muet avant guerre : une vingtaine de spectateurs. 

0:46:00 Adaptation des parents. Son père parlait mieux français que sa mère. 

Elle comprenait l’Italien. 
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0:47:20 Son mari était footballeur dans l’équipe de Juvisy. 

0:48:00 Contacts avec le village très ouverts. 

0:49:00 Le père se disait Français. 

0:49:30 FIN 

 


